
Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse : revue mensuelle des Samaritains suisses :
soins des malades et hygiène populaire

Herausgeber: Comité central de la Croix-Rouge

Band: 28 (1920)

Heft: 1

Rubrik: Alliance suisse des gardes-malades : section de Neuchâtel

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 29.03.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


4 LA CBOTX-ßOUGE SUISSE

trop longtemps un travail au-dcssus de

leurs forces. II y a malheureusement, chez

nous comme ailleurs, des höpitaux, des

asiles, des cliniques, oft — par motif d'eco-

nomie sans doutc — on fait subir aux
gardes un surmenage excessif. Ccrtes 110s

gardes sont beaueoup trop raisonnables

et se rendent trop bien comptc des

exigences des malades confiös ä leurs soins,

pour demander la journeo de huit heures,
mais il est juste qu'on sauvegarde dans

la mesure du possible leurs interets, et

qu'on se soucie davantage de leur sante.

Cost pour cette raison, que — sur le pre-
avis du Comite central — l'assemblee a

vote la resolution suivantc:

Les normes concernant le travail du

personnel infirmier en Suisse prevoient:
1° 10 heures ininterrompues de repos

sur 24 heures;
2° unc demi-jourinie de repos par se-

maine;
3° 24 heures consdcutives de repos par

quinzaine (si possible d'un soir au lende-

main soir);
4° un mois de vacances par ann^e.

II est bien entendu que cc's normes
s'adrcssoit plus specialemcnt au personnel

employe, dans des maisons hospita-
liercs et dont le travail est phis regulier
et plus constant que celui du personnel
qui fait de la clientele priree.

*
*

On ne saurait assez louer cette maniftre
de voir de nos infirmiers et infirmiferes
suisscs qni n'ont pas voulu fixer des heures
de travail — pas plus 8 heures que 10,
ni que 12 — et qui ont compris que si
leur profession avait parfois des exigences
speciales, trfts absorbantes et tres fati-
gantes, ils sont prets a se sacrificr da-

vantage que dans les autres corps de

metiers, pourvu qu'on leur accordc un minimum

n^ccssaire de repos röparti comnie
il est indique plus haut. II est rdconfor-
tant de voir que, si dc tons cotes on dc-
nmnde de nos jours la reduction des

heures de travail, la principalc corporation

suisse des gardes-malades ne songc

pas a cette mauiere de faire, mais se con-
tente de r^clamcr un repos süffisant qui
pcrmette a chacun de micux faire son
devoir! I)1' M1.

Alliance suisse des gardes-malades, section de Neuehätel
RAPPORT ANNUEL

presente ä l'assemblee generale du 5 novembre 1919

Mes eheres sceurs,

Comme chaqne ann^e a pareillc dpoque,

j'ai ä vous presenter un court rapport sur
l'activite de notre section pendant l'exer-
cice 1918-1919.

Vous vous souvenez peut-etre que nous
etions 101 membres l'an dernier; notre
Comite a fait 14 admissions pendant l'exer-
cice; il a enregistre 10 demissions, cl'autre

part, de sorte que notre section se com-

posait, le 30 juin ecoule, cle 105 membres,

cn augmentation cle 4 sur Pann^c prece-
dentc.

Les demissions que nous avons reyues
proviennent principalement de manages,
de transferts dans d'autres sections, d'un
decfts et d'un depart pour les missions
africaines.

Notre Comite s'est mini quatre fois et
s'est plu ft reconnaitre le boil fonctionne-
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ment clc notrc Bureau de placement, si

bien dirige par scour Cecile Montandon.
La niarclie progressive de ce bureau se

lit dans les chiffres que je vais vous
donner:

Si en 1916 nous avons en 113

placements, ils se sont ElevEs a 145 en 1917,
a 230 en 1918 (ft cause de I'EpiclEmio de

grippe), mais sont encore cle 219 en 1918-
1919. Ces 219 placements rcprEsentent
5745 journEes de travail et nos gardes
out touche plus de 31,600 fr. de salaires

payes. Dans le rapport qu'elle m'a trans-
mis, la directrice de notre bureau clit:

« Nous devons malheureusement refuser
de nombreuses demandes de gardes d'en-

fants, soit au pays, soit a l'Etranger. Ces

refus sont dfts au manque total de

personnel qualifiE pour ces postes de plus
en plus demandEs. U serait urgent d'en

former dans la Suisse romande, efc nous

pourrions les former chez soeur Henriette
ßersot, ;i la Pouponnifere clp Paudex, oil
des jeunes filles auraient amplement 1'oc-

casion de faire le stage nEcessaire. HElas,

lorsquo nous le leur conseillons, nous es-

suyons de leur part des refus, parce que
les jeunes filles d'aujourd'hui prEfferent
les salaires ElevEs qu'on donne dans les

fabriques et les usines oft elles pensent
avoir plus do liberty et moins de travail....

«II est regrettable que nous ne puis-
sions avoir recours pour ces placements
si frequcniment demandes au bureau de

Zurich, oft elles sont nombreuses, mais on

nous clemande toujours des gardes par-
lant franeais ct celles-ci font def'aut dans

la Suisse allemande.»

Nous nous associons a ces regrets et

aux dEsirs dc sceur CEcilc, mais pour notre
bureau et notre section en general, nous
allons plus loin dans nos dEsirs: Vous

n'ignorez pas que la Croix-Rouge neu-
chiiteloise possftde ft 1'avcnue du Ier Mars
do notre ville unc maison. Mon secret

desk- est depuis longtemps d'y installer
notre Bureau dc placement. Rcut-Etre ne

sommes-nous plus bien Eloignes. dc rEali-

ser ce vceu, cc qui constituerait une sE-

rieuse amelioration et une centralisation
tres opportune de notre activity.

Nos dEpenses ont attcint 1577 fr. au

cours du dernier exercice; nos recettes
out EtE de fr. 1736; le soldo en caisse

au 1er juillet dtait de fr. 347, ce qui nous

permettra de vous proposer un versement
de 200 fr. ft notre carnet d'Epargne. Ce-
lui-ci n'a pas EtE mis ft contribution
depuis qu'il a repu les sommes importantes
qu'a produit la tombola organise«: par la
section; il est aujourd'hui de fr. 3174,
auxquels viendront s'ajouter nos Economics

de 1'anuEe.

Vous voici renseignEcs. Mais jp ne vou-
drais pas terminer mon petit rapport
annuel sans avoir remerciE les membres de

notre ComitE pour tout le travail et toute
la peine qu'ils ont. Je pense plus spEcia-
lement ft soeur Maria, notre secretaire
depuis tant d'annEes, et notre caissiftre, soeur

CEcile, dont l'aide ne nous a jamais fait
dEfaut,

Vous vous en souviendrez tout ft l'heure
quand il s'agira de nommer votre ComitE

auquel je souhaite d'avance un travail
aussi fructueux que celui accompli par
votre ComitE sortant de charge aujourd'hui.

D1' C. de Marval.
Ce rapport a etE lu ft 1'assemblEe gEnE-

ralc qui comptait une vingtaine de gardes,

par le vice-prEsideut, M. le Dr Edmond
de Reyuier, en l'absence du prEsident em-
pechE d'assister ft la reunion.

Comme 1'assemblEe dEcicla de faire, de

memo que l'an dernier, un don ft la Caisse

centrale de secours cle l'Alliance — don
cle 1 fr. par membre, soit de 105 fr. —
ce ne sont que 122 fr. qui ont EtE attri-
buEs au fonds do secours de la section
neuchateloise.



Ii LA CEOIX-ßOUGE SUISSE

Le Comite a etc reelu a runanimito ot j

sc compose de M. 1c II' de Marval, pre- |

sident; Dl Ed. de Roynier, vice-president; j

sirur Maria Quinche, secretaire; sceur ]

Mina Pilsner, secretaire-adjointe; sreur j

Cecile Montandon, caissiere; M. Luten- -

cg'gcr, assesseur. — Co Comitö reste en j

charge jusqu'en 1922.

La cotisation 1919-20 a ete fixee ii j

8 fr., comme l'annee passec. ]

Aprhs la partie administrative, la reu- '

nion familiere a 6te unc joic pour tous ;

les participants. Plusieurs etaient venus
de fort loin afin de se retrouver, et le

th6 servi dans le bureau de placement
flit dhinc animation tonte partieulihrc, sous
le regard bienveillant de sieur Cecile. i

Stance da Comite du G deccmbre WW.

Admissions:
>Sr Joanne Krieger, 1891, garde-malado,

ii Grandval.
Sr Rosa Bücher, 1880, garde-malade, de

Schlipfen (Berne).

Transfert:
Sr Alice Burgdorfcr, de la section de Berne.

Demissions:
MUc Sophie Peignoux, garde-malade.
Mlle Marthc Zimmermann, sagc-fammc.

Candidate:
M"° Hülfenc Kienel, 1879, de Bargen

(Berne), garde-malade.

La secretaire:
S' Maria Quinciik.

Enquete faite dans le eanton de Neuehätel sur le sort
des vieillards indigents

Nos lecteurs se souviendront peut-etre ;

d'avoir In dans un de nos derniers nu-
1

meros {La Croix-Roufje suissc 1919, n° 11) ;

un article intitule « Comment sccourir nos

vieillards? »

Kmanant de la fondation « Pour la vieil-
Icsse», cct article cherchait ä inttiresser
la population en favour de tous nos pau-
vres vieux et de nos pauvres vieilles.
Unc section de «Pour la vieillesse » de-

vant se fonder dans le cauton de Neu-

chiitel, ii Pinstar de celles formees depuis

peu dans la plupart des cantons suissos,

il a paru opportun de se rendre compto
tont d'abord du nombre et du sort des

vieillards indigents dans le canton.
A cet effet, un Comitö provisoire a fait

des rccherches dont nous voudrions don-

ner ici les prineipaux resultats:
Grace ii la complaisance du chcf du

Departement de 1'instruction publique, des

presidents et secretaires de communes, des

pasteurs, eures, et de nombreux bicnveil-
lants, nous sonimcs aujourd'hui ii memo
de vous faire connaitre les resultats de

cctte enquete, et nous tenons ii rcmcrcicr
ici, et tres sinchrcmcnt, tous ceux et toutes
Celles qui ont bien voulu v collaborcr.

L'enquete a 6t6 trfes complete, puisque
ö6 communes, sur 62 que compte notre

canton, ont r^pondu consciencieusemcnt

aux questionnaires.
Je crois pouvoir affirmer qu'il a ete

rüpondu trhs exaetement ä nos Jemandes,

puisque bien des questionnaires sont ae-

compagnes de lettres cxplicatives, que les

commissions d'assistance ont souvent ete

cousultöes, que des pasteurs ont sign6

conjointement avec les autorit6s commu-
nales, et qu'un grand nombre de listcs

provenant d'ecchisiastiques font en qucl-

que sorte completemcnt double cmploi
avec les listes ömanant des conseils com-
munaux.
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